
MARCHE D’OTIAWA ILM01GNAGB CONVAINCANT

Je me suis démis l’éi>auie à la suit 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do1 
leurs lurent appelés, mais ne purent i« 
mettre mon bras à son état naturel. Aj n t 
121 jours de soullrances atroces, j'ai la • -à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendi.-..> 
médecih réussit à me remettre le bras ei 
position, mais" les nerfs étaient tellemti.' 
contractés que je ne pouvais plus que piui 
mon bras à ang e droit. Les nerf? 1t 
raissaient être en lil d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l'ain.-,, 
mais sans aucun effet marqué. No . 
avions une petite quantité de votre ai me­
et liniment d huile. C'est le remède qui t 
donné les meilleurs résultats. Je m 'a 
trouvé que dans une pharmacie et en pelin 
quantité, et ayant demar aux pharro<z 
ciens pourquoi ils ne garuü.eut pus ce n 
mède ; 11 Eh bien, me répondireut-ils, uour 
ne savions pas que ce remède avail au- 
tant de valeur. ” Iis ont été tellement sa­
tisfaits de men témoignage que depuis!!? 
en ont acheté et en ont vendu des 
tités. Mais comme je ne pouvais attendit 
vu que l’on parlait déjà de me mettre soi. 
l'influence de l’Ether pour operev sur moi 
bras et détendre les neils. J’ai piffeie 
vous écrire immédiatement pour vous h 
mander de menvoyer six bouteilles, -r , * 
avant que la seconde fut épuisee, les r.crii 
étaient détendus et je pouvais me servi 
de mon bras avéc facilité qt sans douieui 

Permettez moi de vous dire que not f 
nous servons habituellement de votre ai* 
nica et Uniment d’huile comme renie- 
pour les brûlures, écorchures, entoise , 
maux de rems et en général pour tout, 
les maladies externes et cela av* < Ci 
meilleures résultats qu’aucun remède i 
peut donner. Mon médecin do,«ne son e 
tiere approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Revo. D. Gooiiuk,

Pembroke. N. H.

FARINES
Farine forte de boulangers,

par baril.............
Farine extra......... .
Farine de sarrasin 
Farine d’avoine...
Farine de blé-d'inde

...$ 5 25 à 

... 5 50 à 

... 5 00 à 

... 4 75 à 

... 3 c0 à
GRAINS

Blé, le minot
Avoine............
Blé-d'inde.... 
Pois..

Sarrasin........

1 00 à 1
38 à ; l'appliqua 

dé l'alcool -•.. 1 00 à 0
85 à

.. 1 70 à 2 
65 à 

.. 65 à
70 à

LÉGUMES
Patates nouvelles, le sac...
Patates, la poche...................
Navels le paquet.....................
Betteraves.................................
Choux, la douzaine............
Œufs............................................
Pommes, le baril....................
Prunes,rouges, le sceau ....

40 à 
55 a 
05 à 
U( à
25
18 à 

. 4 00 à 

. 0 40 à
VOLAILLES

Poulets, le couple 
Poules, la pièce...
Canards ...................
Dindes, la pièce...

40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

VIANDES
6 50Bœuf, les 100 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do

9 00
6 08

10
DIVERS

25 à 00 
20 à 00 
10 à 14 
00 à 00 

8 à 10 
12 à 14 
10 à 12$ 
12 à

Beurre, en pain... 
do en sceau.,

Fromage.................
Suif brut, la livre...............
Suif fondu..............................
Saindoux.................................
Sucre d’érable.....................
Miel, la livre...........................
Sirop d’érable, le gallon..

Foin nouveau, la tonne. 
Paille.

15
1 00 Ayant souffert du Rhumatisme pendan . 

longtemps, on m’a conseillé de faire l’e- 
saie de votre Arnica et liniment d’hui 
La première application me donna un set 
lagement immedia., et maintenant j* eu; 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol' 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Montrée 
En vente chez C. U. Dacier, rue Susse-* , 

( Utawa.

00 à
15 00 à 00 00 
5 00 à 6 01

OÉCTÉÉX 
..... 750 à 7 00 

... 7 00 à 7 50

PEAUX INS
No. 1 le 100 lbs 
No. °

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS ET FA1INrS

. $5 25 à 5 30 

. 4 85 à 4 95 

. 4 25 à 4 35 

. 4 75 à 5 25 

. 5 25 à 5 60 

. 3 2b à 3 40 

. 3 00 à 3 25 

. 2 90 à 3 00 

. 2 25 à 2 35 

. 2 15 à 2 20 

. 1 75 à 2 00

Supérieure extra..................
Extra supertin*.....................

“ du printemps ........
Forte (moyenne)-................

“ de boulangerie-......
Superline ................................

Middlings ..............................
Forte en sacs de 100 bs.. 
Extra " “

Forte de blé rouge d’hiver
en poche -le 100 lbs........

Blé rouge d’hiver.................

“ rouge zlu printemps......
Issues de blé :—

CHAS 1SJARHI1
No. 40 RUE SPARKS

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.2 75 à 2 80 
0 92$ à 0 95 
0 90 ù 1 00 
0 95 à I 00 COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizen», DE MONTRÉAL. 
La Farther», Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

15 50 ù tû 00 
19 00

Son (gros)
“ (fin)........ (loGRAINS GROSSIERS

Pois le minot de 66 lbs 
Avoine “

do0 91 à 0 92$ 
0 43 ù 0 45 

55 à 0 65 
70 à 0 00 
70 à 0 71

32 “ 
48 - 
56 “ 
56 «

Capital et Actif Réunis
au delà de

**&- $40,000,000 "&*
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

DIVERS
Beurre en tinette
Œufs frais la douzaine...... 0 22 à 0 25
Fromage......................
Pommes le baril.......
Oranges la douzaine 
Citrons la caisse ....
Miel en gâteau..........
Miel coulé la lb.
Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 0 10 
Sirop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées *'

0 15 à 0 20

0 09$ à 0 10$ 
4 50 à 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

ACTIONS de Banques et de Co 
orporces, achetées 

gent et sur marge.

mpagnies 
et vendues pour ar-

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises à des conditions 1 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

.... 0 90 ù 1 00
,... 0 15 à 0 20
.... 0 12 ù 0 14
.... 0 60 à 0 70
.... 0 35 à 0 40Cire

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan­
tage à correspondre avjc

H. Chas Desiardins,
BUREAUX :

Edifice «le l’hôtel KukncII, rne 
Spark*, Ottawa.

de Commerce et Droits d’Auteur

LÉGUMES
Pommes de terre, sac
Choux, douzaine..........
Navets, minot..............
Befteraves “
Carottes, douzaine
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 00 
Haricots verts, minot 
Petit pois “

.. 1 00 à 0 00 

.. 0 30 à 0 00 

.. 0 00 à I 20 

.. 0 00 à 1 25 

.. 0 40 à 0 50

... 0 50 à 0 00 
... 0 50 à 0 00

MARCHÉ AU FOIN
Marques 

enregistrés. 
1er déc.

Foin pressé, la tonne 
" en bottes 1ère < 
" - 2e

9 00 à 10 00 
qualité * 50 à 9 00

- 6 50 à 7 00 
.. 5 00 à 6 50 Le Restaurant Queen ”Paille.

Numéros 13 & 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux huîtres et des dîners

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

MARCHE DE CHICAGO
Blé 0 81 à 0 84
Maïs ......................................... 0 47 à 0 51$
Avoine........................................ 0 25$ à 0 25$
Lard salé ................................. 22 00 à 0 00
Saindoux ................................. 7 57* à 7 62$

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans affaires, saindoux en baisse.

FÜM fcZ 

M7S CIG 1RES

20 mars 1884

Pilules de Noix Longues Composées
W ne McGALT

Recouverte* *mtuum

CABLE Pour la guéri­
son certaine tit 
toutes les affet» 
lions bilieuses, 
torpeur du foi(, 
maux de têt*; 
in di ges tior. 

if] étourdisseme*' r 
jssd1 . et de toutes et 
le avais fonctionne

**■1
ET

T 1
ses causés par 
de l’estomac

Ces pilules sont '. te n 1 recommandé! 
e ôtant un dus plus sûrs et des plut 

remèdes .'entre les maladies plut 
ntionnées. Elles ne contiennen’ 

ni aucune de ses prépara 
étant nn puissant purgatif 
administre dans m import «

s enfant.

effi
haut me 
pas de mer 
lions. To 
pouvMANUFACTURÉS PAR ant et 

cas, e Iles ne contiennent auc 
ces substances délétères qui pourrai 
rendre préjudiciables à la santé de 
ou des personnes âgées. Les Pilclib d? 
Noix Longüks Composées, ds McGalk, son- 
préparées avec soin, avec un extrait cor., 
centré, tiré de la noix longue et combin< 
avec d’autres principes végétaux, de ma» 
nière à les placer au premier rang paru.

ichiques jusqu’à pré.
au public.

B. E. McGALE, Chimiste, 
Montréal

S. DAVIS & FILS
toutes les pilul 
sent offertes

es stoma

1883 I»3 déc.

1

ASSOCIATION MUTUELLE
DE

LA PROTECTION SASS EGALE

PB E VOYANCE ISAIiT~DAZE
Maauàcturiei

—(ET)—

MARCHAND de COAüSalRKs
EN GROS ET EN DÉTAIL

FETTIJ

LEDU CANADA.
Incorporée d’après les Statuts Consolidés 

du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial. DEIJXIE»

BUREAU PRINCIPAL:

163 RUE ST JACQUES.
MONTREAL. L'INTCOIN DES RUES

Dalh.ovi3ie et de l’église

0TTVWA.
■c s-.voir à scs nombreux m. 
public d’Ottawa et de se/.î" 

, . généra, qu’il a acheté et mb
en operation toutes leg macliineg du v. 
établissement autrefois eu opération * 

Sussex par M, Selbj- Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P.. " 

Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents. 

Ben. Globenaky, Ecr., C. R.
L. H. Maraue, M. P., Président du bureau

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr, Manufacturier.

Hairis, Ecr, Moncton, N. B. 
Gagnon, Ecr.

lopper, Ecr, 
ruerin, Ecr.,

LS
Désire faire 

tiques et au 
virons en

Ho

—Ah ! oui 
quelle a été E 
mère avait rais 
en effet, l'émot 
je ne serai trar 
j’aurai vu M. 1 

En partant, 
éloignée de la 
ci ayant fait ni 
visage se trou- 
pleine lumière 
leur, la douloi 
de son regard 
tractés frapp 
Alors, le cceu 
inexprimable 
garda la jeune 
vement. Elle 
mouillés et sui 
de larmes mal 

Effrayée, G-a 
en arrière ; pu 
brusquement 
de Coulange, 1 
saisissant les d 

—Mais qu 
Maximilienne 
vous pleuriez, 
désolation sont 
visage. Ah ! 1 
mes jaillissent 
Mon Dieu, qu 
Mais que se pr 

Maximilienn 
un sanglot qni 
poitrine.

—Ah ! on : 
vérité, exclamî 
due ; il y a ren 
blessés en dan 

—Non, non, 
toi, répliqua v 
fille, mon père 
pas été blessé! 
nus à Paris en 
reste tu les ver 

Gabrielle po

sur !»

M I. Dazé désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit : 1 au

Le personnel de l’établissement est -an, 
contrcdi le plus complet de ce i

COmr°a6 “'ouvrier/de U

John L

John F 
J. J. G M. D.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et ' 
J. Biraillon, B. C. L.—Aviseurs Légals- 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Dirictenr Médical.

TOUTE COMlVfANl)E
Qui lui sera confiée sera exécutée etexné. 
dice avec soin sous le plus court délai. ^

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont emrdovcs. 

-atisfactioa ganmtie. Prix très moS
UNE VISITE EST- SOLLICITÉE ’

leB^Les

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincaf.

Pour informations s’adresser à
91. CHARLES PUNCH 4 RR,

No, 76, EUE SPARKS, 
OTTAWA.

dm»s?,edrVetteaE®lL-:
avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

raient bien 
TU RE

9 Mai

16 mai 84

TAPIS, TAPIS (Te
MAISONIg ÏAPIS

..v s

EXAMENS DU SERVICE CIVIL
L'EXAMEN préliminaire, ou de classe 

secondaire, commencera mardi, le 11 de 
novembre orochain, et l’examen d’aptitu­
des, ou de classe supérieure, mercredi le 12. 
Il n’est pas necessaire que les aspirants à la 
classe supérieure subissent l’examen prôli

D’OTTAWA.

grand assortiment, les meil* 
''ira, et 1 s plus bas prix en 

fait deminair
Les examens aur 

droits qu’en mai dernier.
Lus demandes d’admission deuront être 

adressées aù soussigné pas plus tard que le 
15 octobre.

ont lieu aux mômes en-

. n’reiarts, Rideaux,
Corn clics Pôles, Garnitures 

el M eu Lies de toute sorte.P. LeSUEUR,
Commissaire et secrétaire du conseil. 

Ottawa, 12 septembre 1884. A la

aiaiSON DE TAPIS O’OTTAWA
148 Hue SPARKS.

SEOOLBRED et Cie.
Ottawa, 17 Déc 1883. ls

I I
htJ

Poudres de Condition d’Alexander
BOIJI.K8 POUR le» ROL VON»

KT A DT SES

immasEs celebkkü

Jr SENEGAL. pir.
—Je vous cr< 

je vous crois, d 
las ! vous ne 
complètement, 
votre douleur, 
une cause ; je 
dites-moi d’où 
grand chagrin.

—Ne m’int 
bonne Louise, i 
peux pas te réq 

Gabrielle pl 
dans les yeux i 
comme si elle ei 
sa pensée et da 

— Ainsi, rep 
court silence, v 
que vous souffi 
malheureuse, p 
enfermez dam

. .iTKEPItENEüR

DE POPES FUNEBRES
POUR LBS Oo... DES RUES

ClTieirauaî: York cl Dalliousic,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

Agent a Ottawa :—C. STKATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Sainl-Palnck 

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
A bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public eu 
garde contre les contrefaçons.

1T ALEXANDER
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH A FRERE, rue Qneei, ouest. L B, TÀÜKABERM

EMAXTEUR, (10URTIKH

ACHEMIN DE FER pour vous déi 
cacher vos lai 
milienne, mon 
chose me dit 
de quitter Cou] 
à Paris.

La porte de ] 
restée entr’ouv 
s’en aperçut, el 
Puis, revenant 
fille, elle lui pr 
traina douceme 
teuil sur lequel 
suite un de ses 
taille de Maxi 
l’attira sur

Commis; ionRoute directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton el Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-.!ean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE E PARKS
(Enface de P Hotel K nsseh.)

Ol TA W

Pour les meilleures ferronneries à hon mar 
ché, allez chez

McDougall & cuzxe*
Le plus ancien magasin do ce genre 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne d

CROSSE TARR1ER1Ï,

flue Sussex, et coin de la rue Dote,

ses j 
—Maximiliei 

voix câline, vox 
C’est ainsi qu 
toujours quar 
appris à lire, 
difficile se pré 
donnais un bail

6 I»

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
o<*Ue route, vu qu’elle est la plus rapide 
et £ue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de 1’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou et destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

CH tr DI ERES. OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL & CUZNERi
que je mets ei 
votre joue, et t( 
effort, vous pi 
J’aime à me ra 
là. Les baiser 
donnais, je ne 
C’est avec des 
fait votre édd 
fois vous avez 
Louise autant 
me semble que 
Ces paroleè son 
dans ma mémoi 
nez-vous de cel 

—Oui, je me 
—Quand von

■i31 Octobre 1883.

E. VEZINA
BIJOUTIER el HOItMKH.il

No, 536. Mue Susnex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL KT
DU JOUR DE L'AN

A mu sutAssortiment complet de Bagues, 
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plus cour, 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre WaJtl -

E. KING, Agent de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,] 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général E. VSZI1TA.

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 28 mai 1884.

Porte voisine «lu.VARURTY HAÏ I*.
1er dec, l an

;
KIDNEY WORTNOS VOYAGEURS CANADIENS

La lettre suivante a été adressée 
au Nouvelliste de Québec :

S.S. 11 Ocean King,"

18 Sept. 1884.

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici­
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
ia face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est .aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New-York et l'Ohio.

Les louanges que l'on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

Cher Monsieur,
Sachant le grand intérêt que 

vous avez piisà 1 organisation de 
il vousnotre corps de voyageurs, 

sera sans doute agréable de 
comment nous allons.

C’est inévitable, le départ et rem­
barquement se sont faits au milieu 
de quelque confusion, mais une 
fois sortis du port, l’ordre s’est 
rétabli peu à peu et le lendemain 
tout allait pour le mieux.

Tons nos gens semblent contents, 
satisfaits, pleins d’espérance et 

de se rendre au terme du 
dêtermi-

savoir

anxieux
voyage et, sans exception, 
nés à faire honneur à eux mêmes 
et à leur pays.

Ce corps est encore mieux coin 
posé qu’on ne l’aurait cru d’abord, 
et j’ai pu mieux 
moi-même en causant avec le chef 
d’équipe et les hommes eux-mêmes.

Je puis vous rappeler ce que 
vous savez déjà, c'est que les com­
missions d’ofüciers ont été placées 
entre bonnes mains. Le choix est 
judicieux. Le colonel Denison, le 
capitaine Aumond, le lieutenant 
McCrea comprennent leurs hommes 
et sont compris d’eux. Ils sav lit 
jusqu’où l’on peut forcer la note et 
en même temps ils ont assez du 
militaire pour comprendre et faire 
comprendre aux autres l’importance 
de l’ordre et de la discipline. L’abbé 
liouchard est déjà porté sur la 
main par nos gens. D’un caractère 
qui se porte facilement à lu gaieté, 
il saille moyen deles prendre et 
ne ménage point ses peines au mi­
lieu d’eux. Ses histoires, son expé­
rience personnelle dans la Haute 
Egypte ont calmé les alarmes des 
uns, mis à néant les histoires ab 
surdes qu’on avait contées aux 
autres....................................................

me convaincre

EST-CE RIEN LE CAS!- 
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

■
;

i

PETITE GAZETTE
—Si vous souffrez des affectations 

biliieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez G U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

N. Neilson, M. D. pratiques et le public 
de l’encouragement

NOTES COMMERCIALES

Le sucre ratline a pris pla:e 
parmi les principaux articles d’ex­
portation de Boston pour les ports 
anglais. Pendant la semaine ter­
minée, 4,975 barils ont \é expédiés 
sur Londres et Hull e’ 700 barils 
sur Liverpool.

La nouvelle minoterie do Start, 
à Wheatford, sera la plus onsidé- 
rable du monde, dit le Times, de 
Solano ; elle pourra moudre 6,000 
barils de farine par jour. Lors 
qu’eile sera terminée elle aura 
coûté plus de 82,000.

Let plantations du café au Brézil 
couvrent 2,600,000 acres et comp 

i tent 800,000,000 de caféier-, soit 
4UÜ caféiers par acre. Chaque 
arbre donne en moyenne une livre 
de café par année et cette industrie 
emploie 800,000 personnes.

Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les allecti 

poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a. . ians ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que châque 
lamiiie devrait en faire usage en suivant 
bien lo.- directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

::

Sirop des Enfants du Dr Godeire— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

ON DEMANDE
Des agents voyageurs pour une compa 
?nie d’assurance sur la vie. Adresser par 
ettre “ P G ” à ce bureau.

18 sept.

DIAMOND DYES AVIS AU PUBLIC

MEUBLES à 25 F. €.Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
i’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domtsti- 
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
turcs teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs, plus bril. 
lantes et plus durables. l,es t..in- 
tures à l’ancienne façon ne peuvent 
pas être compaiées à celles ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

.V-DESSOUS

DU PRIX COUTANT
M. LOUIS GRATTON, marchand de meu­

bles déaire informer le public d’Ottawa et 
qu’il abandonnera la vente 
partir du 1er novembre 

ndra tout son assortiment 
ameublements de salon, dé­

coucher, de salle à dim r, mate- 
iera élastiques^ chaises,

PIOIU|£L
AU-DESSOUS DU

de ses environs, 
de meubles à 
prochain et ve 
consistant eu 
chambre à

couchet-
rceaux, etc.,

Pt IX CoUTAST
Le public est cordialement invité à profi­

ter de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment situé au

No 530 nie Sussex
LOUIS GRATTON,

OUVERTURE DES CLASSES
Pour les livres et tous les autres 

articles d’école, il est reconnu que 
c’est V. C. Guillaume, 455 rue Sus- 
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

ropriétairc.
27 Août Gs

LA S^NTEJJN DEVOIR
LA MALADIE LS LKIHK !L’établissement «lé Tailleur 

Broadway, m rue Sparks.

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fan 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’uu genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en 
liment complet de tweeds 
liens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Otlawu.

—DU—

Dr. BAXTER.
Le SEUL itî JEDE VEGETAI

main un assor- 
cana-

COHTBl LA
Dyspepsie, Perte d’Appetit. 

Indigestion, Clonetipaûon 
Habituelle, Mal de Tele 

etc., etc., etc.

PRIX. X5 cto. la BOUTEILLE.
Vendu partout, et par C. 0. DAClEfi 

Oltnwa.
15 mai 1883. lan

'r ■

LE GANADA, 30 Sept. 1834
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